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leà'tadé,ýuie qiqe..14,oël 'déposera: au MI envëIoPPês.ý- 'Débordant Wun plomb ',qui
priýsbytère 1 Il en déposera. : efle en: sac du d'uÙ cartou jaune On eÙt apparait, nimbée des brumes opalii625SI,
ests«re: ; elle en 40,4rrit 1, idée fixe cru des fusils L., d'un clair soleil, une imposante lé

Si aý durait elle en tombêrait ma-' F-t ýse, remémorant, elle rit, ici d'elle
Romane, le vallon's'est ré d'unýfin

Ja4ë Uautaný que bien deschoses la même. Sa gouvernante n'a.. pas tort. réseau en, reteni t, a4hérerités, les
:7déroutent maintenant ýàu château,: Aforcè de songer à Noël, aux ggr neiges de la veille. avec quelques

Paisible et sùre autrefois, leur maison ÇOns, uuXfilles et. aux fusils, elle en coâsý masséý en tou.ffeý, roses idéale
se remplit, à ý-haqueiùstant, de ru- rêve éýveiIIée.-Rien de plus drôle. suspendues aux ramures des branches'
Meurs: d'hommes qui y. euttetit et en A nouveau, elle égrène son rire défeuilléee.

1 Î sortent,ý des messagers d'Angoulèrne cristalin, le laisse rebondir aux échos,; Tliérèse exulte,,.

J et de Poitiers, ou des portefaii du Puis, courant à sa . Charlotte, la dode- Maman, crie-t-elle venez vi-e
'chémin de fer. Ils apportent de volti- litle et l'habille, sa fille n'est-elle'Pas Pour fèttr lé jésus de la Crèche, 1

Minéux ballots..,. près desquels on guérie comme m4man. . arbres et les champs ont mis leur vôili--:,,

ne lui permet jamais d'approcher. 1 de première communion 1
De rinexplicable et du mystérieux Aujour4'Iýui enfin-, c'est le grand Fêter le jésus de la Crèche

la &ffient certainement et l'enserrent. jour. 'il commence MI. Dès son ré- y ramène l'innocente. Aussi quelle
Hier, par exemple, ses mèresétaiènt Veil Thérèse., s'écornifle en re à une iradiation dé son être grand, atipres--,

sorties et elle jouait auýjarJin, du cô,- étrangeté douloureuse. , Ses mères bytère, après la bénédiction de M. lè:,
té de la façade, après sa leçon de sol- nt à la

so messe, et une partie des do- etiré, elle se tronve'décidément intfà-ý

ge. Tout à coup : drelin-drelin, un mestiques. Sa gouvernante s'habille, duite près des autres bébés,. da
Ztdý9 coup de cloche à la grille des Or, elle a- faim, son lait tarde. Il n'y chapelle des catéchismes. sous la gar.
communs. elle s'y élance, ayant re- de de Wotre-Dame de misAdeorde: q'n"i'

a qu'à le réclamer à l'office. Elle s'yçonnu l'arrivant,; le camionneur Paul erie &à sa offre si royalement à tousrend et passe devant la ling son. diVinýý:
qui chante &il lutrin, et qui a deux Pe- bonne devise avec une ouvrière. Elle enfant.
tités jumelles de son àge. Très vilai- glisse sa We entre les deux bavardesý- 11, est dommageque eon entrée mat_'

lit, Baptiste,- le jardinier n't lui et elle àistingue parfaitement, sur la un peu effiré ses jeunes amis. Ils.sel>,'
a ffl laissé tourner la pièce- d'eau. il machine à coudre', uil gentil béb4 cos- tiennent à l'écart timides et gauchws'ý
l'a forcée à rentrer par le parc avnt tumé en Napolitain ; -il a dçs'boucles Mais elle épand son frais sourité et
même qu'on ait tiré le cordon... Elie d'oreilles,-des anneaux d'argent.'. elle aPPrivoite ces sauvageons,. assez
aurait bien pu saluer Paul, et remonà . -AhIMatiettepogrquice: rd? pour que la retenue se brise, que IW
ter par babils s aveutureni et niontent,,-le pérron d'honneur qu'elle iüterroge-t-elle aguichée et a1iue.
avait descendu_ Aussi, elle aurait', -où,un.poupard .? réplique bru:sý. tent, fusent. Ils tourneraient au
eu ce qu'il y a ýdans la caisse dont son quement la fille., Sur ma mécaniqjýe, caraie sansla sonnette de M. le vicaire
vieil ami était chargé et sur laq#elle.. laine, imposant un solennel silence

ny a que des écheý.vëàux, de
en a.ýîùàrqu,6 en lettres imires enOr- io#keti ùdie.' Ut ýÔp Mademoiselle ChutL F-contez une c oýinmunir-:
m« . -jl>g Thérèse, st i l- cation du petit., Noël. Aux enfàuts svotrt;.Place n le pas ic àr 1J

Rabrouée d'un ton, rauque gairant ges,, le. ciel a donné récompense, et,-
AlJonjý, pouýrqùoi s' h4génier? 'une trompe;ié qui J'indiÉ7néý la Fetite les àngeý, descenati's par la cheminêe

isie contient dëW: robes. 1>9 plel'.reraitttte u cdisiniêrene survenait u pe., yt re, ont pos au rieur <
fort à .point,, tralpant à. ses jupes les qui communique avec l'église des cho.
finettes de Paul qui ont à ôifn"r à> ses mlirielques.

Ce. "tàatin, il' est vrai, atltre Ma,âinoisellé érése gui t' d' A genoÙxdonc 1 Répétons attéb
a terminait lé déjeuner âe 1i0ëî

T* po r sa crèche,,', veiiient un pater et'un
sa M pas ý 1.1 d sèche ros

-où à" noemistàit: est Ce téri re r4yon la ée. 1rhéTýseý joigu:ant ses m .ains, -p < rifi-
emilyeujç qWelle soit toujours dehon Rieuse. Thérèse oublie. du. meîlléur:de.sùný...CSur et se nnï.-,ý
lk Waent -à- Et'voilà qu'au ý'dessert., ý Après, el Výý t 4e st mettre. transpýttée:4'amqu en

ë4ère i6elâte se laisse aussi déran.- e route. >Ôn , il en ira à pied. l'a tiis- s'us qui a:entendu le.,cri.de,ýsa pý, t4kiý ëhuý que qui vaversgerpâr. lé ma t M; &18W qui Ir tance du çhfie-in &' là. cure n est er du býnheur à tous.teuxi
chôte Uli $eCtet. A > de, 3 kilomètres et le< îemlý est migM- ci. que l'où appelle âîfréquemýSut.A":

Y
Élle diL fié , 'e, la màrtbý sera' le bon sport de

lt4 quittes la table, grand =èM.ý".. cette vie le sa âte.- 1A prière tëýrke de e1ý1QpZ
Jý , i;pùvemiiite, le le "riîkjýàis qùë 'sës mères

dans le ýbili d ti rez-. ýse, ýotirt, vire- ".-C.bàut.ezb4 :Iùtl,'de,.kýr pas égal, Thfxýva ez-
pr X",Qnimne"''

ýs des serres. volte,,, prepd 4eý' ayý, iee.sur ý"t#. x deu >1
t4 "se lýrf1g à V ,ý0r-Ie vilkt parcourt dixf.qig lé, tx "et.de eed

la collie .. =Iémut 'ellé. Là: n= 44ýo»b1e,ýî
g -v-a 9s',
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